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- Monsieur le Premier Ministre de la Republique du Danemark, 

- Maj estes, Altesses, 

- Excellences Mesdames et Messieurs les Chefs d 'Etat et de 
Gouvernement, 

- Honorables delegues, 

- Mesdames, Messieurs, 

J e voudrais saisir l 'heureuse opportunite qui m' est offerte 
de m'adresser a cette auguste assemblee, pour, tout d'abord, 
remercier le Gouvemement et le peuple danois, pour 1' accueil 
tres chaleureux qui nous est reserve depuis notre arrivee dans 
ce beau pays et pour les bonnes dispositions prises en vue de 
la reussite de cet important Sommet. 

L ' engagement du Royaume du Danemark au service de 
la cooperation intemationale pour le Developpement Durable, 
ainsi que les qualites humaines et le devouement personnel de 
ses tres hautes autorites, constituent des atouts precieux qui 
nous reconfortent dans notre espoir de pouvoir parvenir a des 
conclusions satisfaisantes, au cours de la presente 
Conference. 



Monsieur le President; 

Honorable assistance; 

Notre planete est en proie a une derive climatique d 'une 
gravite exceptionnelle. Ce constat a deja ete fait a Rio de 
Janeiro, il y a dix sept ans. 

Nous devons done saisir l'opportunite de cette forte 
mobilisation, qui temoigne d'une volonte commune d'agir en 
faveur d'une planete viable et plus propre, pour faire les 
compromis necessaires en vue de parvenir a une position 
commune susceptible de sauver notre planete. 

En eff et, tous nos continents, riches ou pauvres, vi vent 
sous la menace constante des effets nefastes des changements 
climatiques. 

Nos pays souffrent de la deterioration de leurs moyens 
de subsistance et de la degradation du capital nature! et 
d'autres, les Petits Etats Insulaires, sont tout simplement 
menaces d'etre purement et simplement submerges, sous 
1' effet de 1' elevation du niveau de la mer. 

Dans le cas de mon pays, !'Union des Comores, la 
montee du niveau marin, a !'horizon 2025 pourrait entrainer 
le deplacement d 'une grande partie de la population ainsi que 
la destruction de certaines de nos infrastructures 
, . 
econom1ques. 



Les ras de maree qui se sont produites en 2008 dans les 
quatre iles, y compris Mayotte qui est toujours sous 
administration fran9aise, ainsi que les pluies diluviennes qui 
se sont abattues cette annee dans certaines localites du pays, 
sont un temoignage de l'ampleur du phenomene des 
changements climatiques. 

Les previsions effectuees en 2003 montrent que 
certaines localites vont patir de la remontee du niveau de la 
mer qui pourrait detruire une partie des edifices et entrainer le 
deplacement de 10 a 75% des habitants de certains villages et 
jusqu' a 100% pour certains d' entre eux. 

Les memes previsions indiquent que les disponibilites 
en eau par habitant seront reduites du fait de l'assechement de 
63 rivieres sur les 7 5 recensees en 1960 dans !'ensemble des 
iles. 

Par ailleurs, on a observe depuis ces trente demieres 
annees, une augmentation de la temperature moyenne 
annuelle de 1 ° Celsius, qui a entraine un accroissement de la 
frequence des cyclones depuis 1987. 

Les impacts de cette augmentation se ressentent deja sur 
le developpement socio-economique avec !'amplification et 
!'expansion du paludisme et d'autres maladies a transmissions 
vectorielles. 



En outre, si les temperatures oceaniques devaient, elles 
aussi, s'elever de 1.5° Celsius par rapport a la normale, 
comme en 1997, il y aurait des impacts potentiellement 
dramatiques sur la securite alimentaire et le tourisme qui 
represente un des secteurs de croissance economique du pays. 

Ainsi, l 'Union des Comores, pays africain et Petit Etat 
Insulaire en Developpement compte parmi ces nations qui 
subissent deja de plein fouet, les effets nefastes des 
changements climatiques et qui en paient le plus lourd tribut. 

Or, ce qui est injuste c'est que les conclusions issues de 
la communication nationale initiale sur les changements 
climatiques laissent apparaitre que les Com ores font partie 
des pays pour lesquels les emissions de gaz a effet de serre 
sont insignifiantes alors que les absorptions par les puits sont 
tres elevees. 

Mon pays regorge d'immenses potentialites en ressources 
hydroelectrique, solaire, eolienne et geothermique. Un 
soutien financier et technologique pour leur mise en valeur 
est indispensable pour lui permettre de participer a l'effort 
global d'attenuation et a ameliorer le bien-etre economique et 
social de la population. 



Excellences; 

Mesdames et Messieurs; 

Nous sommes reunis ici pour repondre a des questions 
cruciales? Comment sauver la planete? Qui est responsable 
des degats causes? Qui doit en payer le prix? Comment creer 
un nouvel elan de solidarite entre les pays riches et les pays 
pauvres? 

Une chose est certaine, nous sommes tous dans le 
meme bateau, ou bien nous nous engageons a faire prevaloir 
l' interet general et nous sauvons ainsi l 'humanite toute 
entiere, OU nous persistons a faire prevaloir les interets 
nationaux et le bateau coulera, emportant tout avec lui. 

Nous devons parvenir a un Accord historique et 
juridiquement contraignant, juste, integral et effectif en vertu 
du paragraphe 9 de l' article 3 du Protocole de Kyoto 
elargissant les engagements de reduction des gaz a effet de 
serre des pays developpes a partir de 2013, conformement 
aux preceptes de la science. 

Ces nouveaux engagements doivent permettre de 
maintenir !'augmentation de la temperature au dessous de 1,5 
degre Celsius par des reductions d'au moins 45% en 2020 et 
d'au moins 80 a 95% en 2050 par rapport au niveau de 1990. 



Dans ce contexte, le renforcement des capacites 
humaines et institutionnelles de l 'Afrique, notamment a 
travers la creation et le soutien de centres regionaux 
d' excellence, sur les changements climatiques constituent des 
moyens indispensables pour lui permettre de se preparer a 
court et a long termes, a des chocs complexes, hors de 
portee. 

Excellences; Mesdames et Messieurs; 

Les conclusions de Copenhague ne doivent, en aucun 
cas, se substituer au Protocole de Kyoto, qui doit demeurer la 
base juridique de reduction des emissions au-dela de 2012. 

11 nous faut egalement un accord legalement 
contraignant au titre du plan d'action de Bali pour une mise 
en ceuvre durable et efficace de la Convention a travers des 
actions de cooperation a long terme. 

Nous devrons, done, nous assurer de !'engagement des 
pays industrialises a assumer, du fait de leurs responsabilites 
historiques, le plus gros des efforts necessaires, 
conf ormement au principe de la responsabilite commune, 
mais differenciee des Etats. 

A cet egard, un engagement financier consequent de la 
part des pays nantis est requis et devrait etre pilote par de 
nouveaux arrangements institutionnels plus transparents, plus 
flexibles et participatifs. 



D' autre part, nous ne saurons reussir notre pari 
commun sans un Accord sur le developpement, le transfert et 
l' accessibilite de technologies propres et adaptees pour 
soutenir les actions d'attenuation et d'adaptation. 

Bien evidemment, nous sommes conscients des gros 
moyens financiers que des pays riches investissent en faveur 
des recherches technologiques, et par consequent, de leur 
souci de vouloir preserver la confidentialite des resultats de 
leurs decouvertes. 

Toutefois, la gravite de la situation est telle qu' elle 
necessite des sacrifices. En effet, si ces technologies ne sont 
pas vulgarisees, si elles ne sont pas mises a la disposition du 
developpement durable, comme le sont les Nouvelles 
Technologies de l'Information et de la Communication, notre 
combat pour une planete propre et sans danger risque d'etre 
inutile. 

Seules ces technologies et notamment celles liees au 
developpement des energies nouvelles et renouvelables 
permettront a nos pays d'aller de l'avant et eviter de repeter 
les erreurs du passe qui sont responsables de la situation 
dramatique actuelle. 

J e voudrais, pour terminer, Excellences, Mesdames et 
Messieurs, dire le plein espoir que nous nourrissons de voir 
cette Conference sur les changements climatiques, aboutir a 
un succes historique, pour que vivent le multilateralisme et la 
solidarite intemationale. 
Je vous remercie. 


